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tralie intérieures et moyennes la baisse est de plei­
nement 5 o[o, tandis que 1M meilleures laines en 
•oint atteignent parfois le niveau de mars. Les 
croisées ordinaire* réalisent à peu prés les anciens 
cours, mais les flnas s'obtiennent en général l i -d 
plus bas. 

Les Cap en suint ont fléchi de l]4d à li2d et les 
anow-whites supérieures de l\2 la lb. , tandis que 
les snow-wbites moyennes n'ont presque pas subi 
de changements. 

Les nouveaux arrivages au 13 avril, jour où la 
liste fut close, s'élevaient à 358,110 balles, dont 
302,120 Australasie et 55,990 Cap. Déduction faite 
des réexpéditions directes.et tenant compte des lai­
nes retenues des dernières ventes, le total disponi­
ble pour cette série, comprendra environ '.275,000 
balles. 

m ' 
Le commerce extér ieur de l'Italie 

Du rapport paru sur le commerce pendant le 1er 
trimestre de cette année il résulte que l'importation 
dépasse l'exportation de Lire 12.48 millions, tandis 
qu'en 1895 l'excédent se montait encore à Lire 34.56 
millions. Pendant que l'importation a gagné 8.12 oio 
l'exportation s'est accrue de 19.26 OTO sur la période 
correspondante de l'année passée. De l'augmentation 
de Lire 20.76 millions dans les importations, il n y a 
pas moins de L. 13.40 millions en céréales et L. 3.13 
millions en denrées coloniales et tabac. En minéraux 
et métaux il a importé pour L.5.59 millions de plus. 
Noua constatons une importante diminution dans les 
recettes delà soie, soit L. 6.17 millions. 

Par contre la soie vient en tête dans le surlus de 
l'exportation avec L. 11,55 millions, puis les huiles, 
boissons et spiritueux avec L, 7.32 millions, les ani­
maux et les produits de l'abfttoir avec L, 6.17 mil­
lions*. 

En métaux précieux l'importation pendant le 1er 
Uimestre a porté L. 4.06 millions contre L. 1,97 mil­
lion en 1895 et l'exportation s'est élevée à L. 5,25 
millions contre L. 3,75 millions. 

Les recettes de la douane ont comporté durant les 
trois premiers mois de 1896 L. 65.07 millions contre 
L. 58.43 millions en 1895 et pendant les neuf pre­
miers mois de l'exercice 1895-96 nous arrivons à un 
total de L. 197.33 millions contre L. 175.72 millions 
en 1894-95. L'augmentation pour le dernier trimes­
tre est de 11.36 0i0 et pour les neut mois de 
12.35 0[0. 

L'auteur est évidemment animé d'une sympathie I dante, et, parmi ces dernières, 41 exploitent à elles 
particulière pour les procédés américains, parce seules 56 oio de la longueur totale du réseau, soit 
qu'il y voit l'affirmation de l'initiative privée et 151.672 kilomètres. 
i;h,*» » A i»k.„„ A , •* "i *""""" j v .:„„„ Encore, ces chiffres officiels ne donnent-ils pas une " . , , , 
™ * I n n « ^ A i î ?' Z * ! ? ' JL n S expression exacte de la situation, parce qu'Us cousi- S t u b b s 

européennes semblent admettre l'ingérence tou- d è £ e n t c o m m e u n i t e s séparées des Compagnies qui, I 
jours croissante de l'Etat dans les diverses fonc- t o u t e n a y a n t une organisation distincte, font ce-
tions de la vie sociale, l'attention se sent attirée pendant partie intégrante d'un même système. Le 
vers cette œuvre d'activité industrielle et d'asso- réseau Vanderbilt s étend aujourd'hui sur près de 
dation volontaire. » Nous n'avons rien à reprendre I 25.0X) kilomètres de lignes ferrées ; YAtchison em 

MOBOANISATION DRSMTOLES DETI8SAGK 
E2ST P B T J S S B 

Le Gouvernement prussien a décidé de perfec­
tionner ses écoles professionnelles de tisseurs et la 
législature vient d'accorder les tonds en ce qui 
concerne deux sortes d'institutions. D'abord les 
écoles supérieures dans lesquelles l'instruction théo­
rique sera aussi donnée sont destinées à former des 
mait ieset des directeuis ; il en sera créé à Aix-
la-Chapelle, Berlin, Cottbus, Créfeld, Miilheim, 
Sorau. Les écoles do second ordre sont destinées h 
donner une simple instruction technique, elles se­
ront à Einbeck, Falkenburg, Frost, Miilhausén, 
Nowawes, Rummelsburg, Soramerfeld, Sprens-
berg.| 

On essaiera aussi quelque chose en faveur de 
l'industrie familiale, fait tout à fait digne de re­
marque, car en ce qui concerne les soieries, le 
tissage dans les familles, qui en Saxe notamment, 
avait une grande importance, a grandement dimi­
nué depuis quelques années. Là où l'on ne pourra 
pas établir des écoles, on fera passer des profes­
seurs ambulants, quelque chose, pensons-'^is.dans 
le genre de représentants de notre scien péripaté­
ticienne ot de notre département i art 4M y a 
quelques années. Toutefois ces pi wur» n i voya­
geront pas avec un matériel i (Mnont .ration, ils 
le trouveront sur les lieux m ' i W 0« ils viendront 
donner leurs conférences. 

LES CHEMINS DE FER EH AMERIQUE 
« Le régime des chemins de fer aux Etats-Unis, 

a écrit un publicirte américain, est, par ses qua­
lités et ses défauts, essentiellement caractéristique 
de la nation américaine. » Cet aphorisme parait 
très juste, si on veut voir surtout dans ce régime 
la'.mise en relief de la force d'initiative qui dislingue 
la race composite qui peuple le Nodveau-Mande 
dans sa partie septentrionale. S'ensuit-il qu'un 
peuple européen, la France en particulier, puisse 
y trouver un exemple à suivre ? Les différences 
protondes de tempérament peuvent-elles s'accorder 
d'une même règle ? Le problème demanderait a 
être examiné, autant par les psychologues que 
par les économistes, car les nations aussi semblent 
avoir une âme. 

Toujours est-il qu'il est fort intéressant de se 
renseigner sur le régime économique des voies 
ferrées aux Etats-Unis ; et, à cet égard, on ne 
saurait consulter un guide plus sur que M. Paul 
Dubois, dans l'ouvrage qu'il vient de publier sous 
le titre : Les Chemins de fer aux Etals-Unis(1). 

à ce témoignage, si on veut bien tenir compte de 
la différence des situations. La création des voies 
ferrées s est produite en Europe dans des con­
ditions qui ne ressemblent en rien à celles où se 
sont trouvées les Etats-Unis. Chez nous, les Etats 
étaient constitués, les territoires délimités, les 
courants de circulation établis, les habitudes 
prises. Dans le Nouveau-Monde, et plus parti­
culièrement dans la portion qui constitue les Etats-
Unis, le chemin de fer apparaissait comme un 

' moyen de colonisation, appelé à jouer un rôle 
considérable dans le développement des territoires, 
dans la création de centres d'activité économique. 
En Europe, les chemins de fer se superposaient 
aux routes ; aux Etats-Unis, dans certaines ré­
gions au moins, ils les ont précédées. En France, 
ils constituaient une amélioration considérable à 
l'état de choses existant ; en Amérique, ils cor­
respondaient à une nécessité pressante : et les 
profits à recueillir de leur établissement, pour les 
populations colonisatrices, apparaissaient trop 
clairement pour ne pas surexciter l'initiative 
privée. Le développement des voies ferrées ne pou­
vait s'inspirer des mêmes idées dans l'ancien et le 
nouveau continent. 

Ainsi s'explique également qu'en fait, sinon en 
droit, la plus grande liberté préside à la création 
de chemins de fer aux Etats-Unis. L'immensité 
des territoires à coloniser et l'absence de routes 
terrestres ont fait un devoir aux législateurs de fa­
ciliter la construction de lignes ferrées. 

On n'a pas ouvert le Trésor public pour y aider, 
comme on l'a fait en Europe, mais on a débar­
rassé de toute entrave légale la constitution des 
Compagnies. La construction d'un chemin de 
fer e»t, aux Etats-Unis, une entreprise indus­
trielle analogue à toute autre, avec tous les risques 
de profits ou de pertes qui peuvent en résulter. Les 
inconvénients qui en résulteraient en Europe n'ap­
paraissent point en Amérique, parce qu'on n'établit 
par une voie ferrée pour desservir, mais pour 
créer un centre d'activité commerciale et indus­
trielle qui n'existerait pas sans lui. 

Il y a cependant en tout une mesure à 
garder, et les Américains ne l'ont pas toujours 
compris. M. Dubois le reconnaît : 

C'est surtout dans la période de 1880 à 1888 que 
les Américains se lancèrent avec une légèreté in­
compréhensible dans la construction des chemins 
de fer inutiles. Escomptant trop haut les progrès du 
trafic général et le développement des territoires 
nouveaux, on entreprit aveuglément des extensions 
prématurées, qui ne pouvaient subsister qu'aux dé­
pens des lignes préexistantes ou à ceux du public ; 
l'offre des moyens de transport dépassa rapidement 
la demande. Aussi les régions agricoles du Nord-
Ouest, les plus favorisées par la colonisation depuis 
quinze ans, sont aussi celles qui souffrent le plus 
de cet excès de la construction. Puis l'ambition et 
les rivalités portèrent bien des Compagnies à vou­
loir se rendre indépendantes en se créant leurs 
lignes particulières le long des grandes directions 
de trafic, alors même que celles-ci étaient déjà abon­
damment desservies. Enfin et surtout, les entre­
prises de chemins de fer eurent tendance à de­
venir une œuvre de pure spéculation. .. Cette im­
mobilisation de capitaux improductifs, ce gaspillage 
de la fortune publique, furent profondément re­
grettables et les Américains sont, en dépit de leur 
« még îlomanie » nationale, les premiers à les dé­
plorer aujourd'hui. 

De sorte qu'aujourd'hui, pour n'avoir pas su, 
pas voulu, ou pas pu réglementer la liberté, on en 
est arrivé, aux Etats-Unis, à souhaiter un peu 
plus de restriction dans un système qui, en dépit 
de ses graves inconvénients, a cependant contribué 
puissamment au développement des voies ferrées. 

Cette surproduction dans la construction a eu 
cette conséquence inévitable d'exaspérer la con­
currence. Les Compagnies luttent entre elles à 
coups de tarifs. Cette lutte est quelquefois avan­
tageuse pour la clientèle qu'on se dispuie, mais pas 
toujours ; elle est généralement désastreuse pour 
les Compagnies qui les engagent. Plus d'une y a 
succombé. Celles qui ont survenu, plu3 avisées, 
tendent de plus en plus à s'entendre pour le main­
tien des prix, en constituant de granls réseaux, 
ce qui les rapproche sensiblement du système ap­
pliqué sur notre continent. 

En fait, sur les 1.785 Compagnies loyalement con­
stituées au i«r juillet 1891, dans l'Union Nord Amé­
ricaine, 709 seulement ont une existence indépen-

brasse 15.000 kilomètres et le système pensylvanien 
plus de 14.000. 

Un grand « système » comprend, presque tou­
jours, un certain nombre de lignes subsidiaires 
louées, achetées ou contrôlées, groupées autour 
du réseau propre que représente le capital origi­
naire de la Compagnie principale. {A suivre.) 

Dissolutions de sociétés 
Nottingham. — Stubbs et Potter.soies et cotons. 

Journal Chambers. Pelham strett. Liquid. M. 

Liquidations judiciaires 
Paris. — Edouard-Eugène Masclet.nouveautési 

32, rue d'Avron. Liquid. M. Cotty. 

C O T O N S 

M O U V E M E N T M A R I T t H B 
ARRIVAGES 

AMSTERDAM, 30 avril. — Schiedam, Néerlando, do New 
Yorb. 

ANVERS. Î9 avril, 6 h. soir. — Saint-Paul, Société na­
vale, dn Havre. >«t£t 

BATAVIA. S0 avril. — Qelderland, de Marseille ; Pnni 
Alexander, d'Europe. 

BORDEAUX, 29 avril. — Auguste-Conseil, de Iluelva. 
Voilier Gogla, norvégien, de la Martinique, 
BUENOS-AYRES, Î9 avril. — Matapan, Messageries, de 

Bordeaux. 
BREST, 30 avril. — Eatouville, Havre, d'Algérie et Ro-

(Dépêche MM ï f l » par M. LEON CLEKC) « ^ a v V i l ? 1 - ' ^ ï i e r Coloert Nantes, do J.va, 
Liverpool, 1er mai, 2 h. 59 

Vente* : 8.000 balles. Marché calme mais soutenu. 
Vendeurs 
Janvier-Févr.. 3 61 0 / 0 i Juillet-Août,,. 4 15 0 / 0 
Février-Mars. 3 b'J . / . Août-Sept.. . . 4 14 1/2 
Mars-Avril / . I Sept-Octr bre 4 14 0 / 0 
Mat... 4 18 0'Cl Octobre-No c 4 10 0 / 0 
Mai-Juin 4 18 0 / 0 j Nov.Déaeœb. 4 00 0 /0 
Tuic-Juillet.... 4 lti 1 I* 1 Déc.-Janvier 3 02 0 / 0 

Le Havre, 30 avril. 
(De notre correspondant particulier) 

Colons. — Nous avons eu ce malin un marché 
très calme, prix sans changement pour le disponi­
ble qui n'a donné lieu qu'à peu d'affaires. A terme 
la cote a été laissée sans changement mais on est 
devenu plutôt acheteur vers midi, pour les mois 
rapprochés. 

Cet après-midi marché toujours assez calme, on 
a cependant noté quelques affaires en disponible à 
prix sans changement. A termo on restait à la 
cote plutôt acheteur sur mai et juin et vendeur sur 
certains mois. 

En disponible on a noté 731 balles. 
A terme on a coté 1400 balles. 
Le disponible est resté sans changement aux 

Etats-Unis. Les futurs à New-York ont clôturé à 
peu près comme ils avaient ouvert; soit en baisse 
de 2 à 3 p. sauf décembre et janvier 1 p. mais 
avec un marché soutenu; à New-Orléans ils ont 
clôturé en baisse de 3 à 5 p. 

Liverpool a traité ce jour 10,000 b. en disponi­
ble à prix plus faciles pour les Amérique en faveur 
des acheteurs pour les Surates et même en baisse 
de l[16d. pour les Dholleruh. Les futurs sont en 
hausse de 2;128 calmes. 

Amsterdam, 28 avril. 
Cotons d'Amérique, base-middling : sur avril 

»»,»», mai 23,50, mai-juin 23.50, juin-juillet 
23,50, juillot-août, 23,d0, août-septembre 23,70, 
septembre-octobre 22,70, octobre-novembre 22,20, 
novembre-décembre, 22,20, déc.-janv. 22,20. — 
Marché ferme. 

Londres, 28 avril. 
Cotons des Indes-Orient, calmes ; vendeurs» 

fine Bengale 2 31i32d., fully good 2 23j32d. good 
219[32d., avril-juin; fair red ginned Coconada 
3 li32d , ginned 3 3iH2rl., good Western 3 5i.l6d. 
mai-juillet cif. 

Voilier Jeanne Nantes, de Saint-

Lie*. «JUTiE et CtHMNVtt-'fi: 
Londres, 28 avril. 

Chanvres : Marché4ourd, fair current Manille 
disp. vendeurs à liv. st. 17.5 et expédition lointai­
ne à liv. st. 17.15 cif. 

.Tûtes : Soutenus mais calmes ; bonnes premières 
marques pour Londres, steamer avril[mai, ven­
deurs à liv. st. 12.2.6 cif. Ventes ; dans le stock 
100 bis RB2 à liv. st. 14.40 et 800 bjs Red dito à 
liv. st. 13.2.6, à livrer pour Dundee 500 b̂ s M 
double triangle, mars, via Cap à l i v 12.5 cif. 

RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX 
INTÉRESSANT L INDUSTRIE TEXTILE 

Formations d-e sociétés 
Paris. — Société en commandite Souche et 

Cie, robes et confections, 279, rue St-Honoré. 
Durée 10 ans. Capital 40,000 fr. 

Paris. — Société en nom collectif Muller et 
Leroy fils, représentant de fabrique,9, cité Trévise. 
Capital £.0,000 fr. 

Villers-Bretonneux (Somme). — Société en nom 
collectif Lecat frère et sœur, nouveautés, confee-
tions, 8, rue de la Gare. Durée 12 ans. Capital 
10,000 fr. 

sucres. 
CAVENNE, 29 avril 

Nazaire. 
DuxkKRQUE, 39 avril. — Ihscm, de Kequejada. 
Voilier Hancagua Bordes de Tocopilla. nitrates. 
30 avril. — Antilles Cie des Vapeurs du Nord, pour La 

Pallice. 
Voilier Raglan-Castte, d'iquique, nitrates. 
HAVRE, 30 avril. — Lucie et Marie Worins et Cie, de 

Itoiieu pour Bordeaux. 
MARSEILLE, 30 avril. — Madagascar, Havre, do la Réu­

nion, sacres; t'rinses-Amalia, de Batavia; Saint-Philippe, 
Sociale navale, de Cette pour Rouen, etc.; Turenne, 
Bordeaux, de Rulisque 

NEW-YORK, 29 aAril, 11 b. matin. — Majestic, Wbite-
Start, de Liverpool: Ems, Nortti German. 

Voilier, Marguerite Elise, Nantes, de Colombo. 
PORT-SAÏD, 29avril.—Oergaran, do Marseille à Ba­

tavia. 
30 avril. — Vjemmah, Messageries, Je Marseille à 

Madagascar, etc.; Polynésien, Messrgeries, de Marseille à 
Nouméa. 

ROTTERDAM, 29 avril. — Liuwood, de Béuisaf. 

ROUEN, 29 avril. — Marstonmoor, de New-Orléans, 
maïs. O. Boulet; Tunisie, Verdeau, de Passages, vins, 
Anqaetil. 

Voilier Vloc'.ly, de Poole, kaolin. 
30 avril. — Babel, Burnett, do Londres ; Phryné, Le-

quellec, d'Algérie, vins, etc, Clamageran. 
SAINT-NAZAIRE, 29 avril. — Glenfruin, de Nobe, 11,200 

sacs riz. 
Voiliers Jokanne, de Dantzicb. Kanunerre-Snutte, de 

Cbristiania, glace. 
SAI.NT-THOMAS, 29 avril, — Teulonic, Cie Hambourgeoi-

se, du Havre. 
HOUTHAMPTO», 29 avril, 10 h. soir. — Paris, American 

de New-York. 
SAIGON, 28 avril. — Gloncester-City, charge du riz. 

DÉPARTS 
BOULOGNE, 29 avril. — Marie, Cie dos Vapeurs du 

Nord, pour Lorient. 
BATAVIA, 29 avril. — Drentht, pour Marseille ; Conrad, 

ponr l'Europe. 
BORDEANX. 29avril. — Béarn, La Rochelle, pour Bil* 

bao ; Stockholm, suédois, pour Stockholm. 
30 avrij. — Marie, Worms, et Cie, pour Hambourg. 
BAIIIA, 27 avril. — Aquitaine,' Transports-Marilimes, 

ponr Marseille. 
BEACHY-MEAD. 29 avril. — Voilier Blanche, Bordes, de 

Sbields à Valparaiso. 
CAEN, 29 avril. — Vulcan, anglais, pour Rotterdam, 

minerai. 
CARDIFF, 29 avril. — llarenl. pour Havre. 
DuNiiENEss, 29 avril. — Erivan, de Batonm i Ham 

bourg, pétrole pour compte parisien ; Svea, Bergen, de 
Goitaembourg a Bordeaux. 

DARMOUTH, 29 avril. — rale.norvégien, de Christiania, 
i Alber. 

DOUVRHS, 29 avril. — Voilier Blaiicne-rJ-£.ouùe,Bordes, 
de Sbields à Valparaiso. 

GIBRALTAR, 29 avril. — Senta, Kingsin, du Japon au 
Havre : Besratael, de Novorossisk à Dunlc rque ; Suint-
Jean, Société navale, de Marseille à Nantes ; Penzance, 
de Carloforte à Duiikerque, minerai. 

HAMBOURO, 30 avril. — séphora- Worms, Worms et Cie, 
pour Havre. 

HL'ELVA, 29 avril, 10 b. matin. — Saint-Luc Société 
navale pour Anvers, pyrite. 

HKLSINGBORG, 29 avril. — Marie, de Norrkoping i 
Rouen. 

HAVRE, 30 avril. — Phoenician Allan pour La Piata. 
LONDRES, 30 avril. — Voilier Yvonne et Marie Nantes, 

pour Ijnsbarie. 
I MARSEILLE, 30 avril, — Béarn Transports Maritimes, 

nmiiiiiiiiiagfaggj r.:>.-^,../<.TJMra—,n»ir rtf^——a——m—ww 4mm 

pour le Brésil. 
29 avril, midi. — Sainl-Pierre Société navale, ponr 

Alicante. . ' • • » • ' • . 
PÉNICHE, 29 avril. — Ettrickdale, de Bombay au Ha-
PERHAMBUCO, 28 avril. — Nile Royal Mail, Fonr Cher-
ROUKN, «9 avril. — Auréole, Anglais, p. Philadelphie, 

retour avec pétrole pour compte parisien. 
SAINT-NAZAIBE, 30 avril. — Loire-Inférieure, Cie Nan­

taise, pour Marseille, farine. 
Voilier Caroline, Bordes, pour lqaique, sur lest, retour 

avec nitrates. 
29 avril.— Nord, Cis des Vapeurs du Nord, pur La Ro­

chelle. 
SAGRES, 29avril. — Tancarcille, Havre, Jules-Coudert, 

Bagdad, Messageries, de Marseille au Havre ; Guillaume-
Tell, Scbiafflno; Alyerie,Verdein, d'Espagne a Borleaux. 

SÉNÉGAL, 29 avril. - Bttte Jacket, ponr Marseille. 
SIIELDS, 29 avril.— Aberdour, pour Cette. 

Bourse commerc ia le de l'aria do !•• mal 1896 
Ouv. Clôt. 

F a r i n e s 
Cour. 14 «0 34 80 
M-Juin } i il H 15 
J.-Août H 85 3» 84 
l dern w 13 10 13 

Cour 31 . . Il . . 
Mai. Il a 31 l i 
tchau 31 13 31 n 
4 der SI . H . . 

UléS 
Cour iS Si 13 i l 
M-Juin II 6> 14 70 
J.-Août U 6b )S • 
4 dern 18 10 li 33 S e i « l e a 
Cour. 10 4U 10 M . 
M-Juin 10 S0 10 ô0! Cour. 

Ouv dot. 
Avoine» 

Cour. H ri IV »0 
M-Jaiu II 80 II 90 
J.-Août 15 N 15 U 
idem. 15 . . 15 13 

l . ln 
18 . . 48 . . 
13 ii 13 35 
.4 « 14 15 
4:4 25 .8 H 

Mai 
l mai 
i der. i 1-

51 
51 M 

Corneil 44 44 . . 
S u c r e s 

Cour. 33 37 3J 3' 
Mai . 33 >>] 33 »J 
4 mai 33 K7 14 . 
I orlo 33 73 31 87 
HOUX. 33 . 31 61 
Halun.101 . . lui . . 
Circulât 

i.~— i Cote de la Clearing-iToiué) . î . l i l i w u i i , 1< r _ _ 
COTONS 

Mai 47 "5 i Septembre.. 48 10 
Juin 47 73 | Octobre .. 4' 50 
Juillet 47 »9 Novembre.. 44 60 
Août 48 . . lOéeembre... 43 13 
Mal 81 33 | Septembre.. 7» 73 
Juin 83 i> Octobre . . . . 78 i l 
Juillet.. . 8J ÎS Novembre.. 77 . . 
Artrtt . . . 81 . I Décembre. 7i W 

Janvier 
Février.. 

Janvier... . 
Février 
Mars . . . . . 
Avril 

Le directeur-gérant ALFUBD HKBOL̂ X 
Imp A m s n R< ••. rue «•. M. ttoubaii 

C o u r s civi. Xt3r 2VIa.i X 4 3 Q Ô 

LAINES PEIGNÉES 

LIVRAISON 

Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre . 
Octobre . . , 
Novembre.. 
Décembre . 

I t U L B A I X - T O U R C O I . \ G 

Peignés de La Plata 
et de l'Uruguay 

Type unique 

Cote précédente 

4.25 
4 25 
4 25 

4 275 
4 25 

•4 2*5 
4 225 

4.25 
4.25 
4 25 
4.25 
4 225 
4 25 
4 25 
4.225 

Peignés d'Australie 

Type A B 

Cote précédente Cote du jour 

L E I P Z I G 
(par télégraphe) 

Type 

BUENOS-AYRES 

B D' ANVERS 

Cote précédente 

S 35 
3 J75 
3 40 

3 . 4 5 
3 425 

3 . 3 5 
3 40 
3 45 

OPÉRATIONS 
B . O T T B . A . T 7 C : - T O T J B O O I N G h 

Tendance soutenue 
Type unique Mai 5 000 k. a 4.25 

LAINES PEIGNÉES 

LIVRAISON 

Janvier . . . 
Février . . . 
Mars 
Avril 
Mai. 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre 
Octobre . . 
Novembre. 
Décembre 

A N V E R S 
[par télégraphe) 

Peignés Buenos-Ayres 

Allemand B 

Cote précédente 

4 20 
4.20 
4.20 

4"lÔ" 
4.10 
4.10 
4 125 
4 15 
4 15 
4 15 
4 175 

4.15 
4 15 
4 175 
4 20 
4.075 
4 0/5 
4 075 
4.10 
4.10 
4.10 
4.125 
4 125 

LAINES BRUTES Type A B 

s 
m 
r-

m 

» • 
m 

Juillet 
» m 

Septembre... 

» • • • 
Octobre 

Novembre .. 

Décembre . 

• n 

10 000 

.. • •. 

15 000 

5 0C0 

5 000 

5 .0Û0 

4 2Ï5 

A N V E R S 
(par télégraphe) 

Suint de La P l a t a 

T y p e C 

Cote du jour Cote précédente 

1 
1 
i 
i 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 

285 
29 
29 
295 

. 2 3 
235 
24 
25 
26 
2fi 
265 
275 

1 27 
i 275 
1 28 
1 285 
1 23 
1 235 
i 24 
1.245 
1 25 
1.265 
1.26 
1 265 

L . E H A V R E 
{par télégraphe) 

Avril. 
Avril 

45 i 00 k. 

Buenos- Ayres 
Prima bonne courante 

36 0/0 

Cote précédente 

1 32 
1.S4 
1 34 

1.28 
i £9 
1 295 
1.30 
1 305 
1 £1 
1 315 
1.315 

Cote du jour 

1 .32 
1 .31 
1 .34 

1 2 8 
1 29 
1 .293 
1 3 0 
1 303 
1 31 
1 315 
1 . 3 1 3 

-A.3M VJBSJS 
Tendance calme 

Type B Janvier . . . . 20 000 k. 
Février . 
Mars • 
Avril • 
Mai 15.000 > 
Juin 15 000 • 
Juillet • 
Août • 
Septembre... 15.000 • 
Octobre 15 000 • 
Novembre « 
Décembre J0 000 » 

TOTAL 
En suint, on a traité 

130 000 k. 
balles. 

TOTAL 

L E I P Z I G 
Tendance calme 

. . . . . . . 15 000 k. 

dentiste diplômé et M a u r i c e HalleriChini^ei>dentiste,mr«edesJardns,uLILIi 
* k r M ! v m y a E e t O t o u s l e s K m i n u t e s S E I f T S C t J J Ï S J M T Ï S î i S S a i l S O p é r a t i O R T r a m w a y s E e t O t o u s l e s B m i n â t e s 

Les ava»lapes des Dentiers de MM. H a l l e r - A H l e r et M a u r i c e H a l l e r , sont -.pas d'opérations douloureuses, les dents ébranlées sont rendues d'un bon usage, la m a s t i c a t i o n p e r f e c t i o n n é e , les dents déformées sont rétablies. — MM. H a l l e r . 
A d 1 e r cl M a a r i e c H i i l l i - r r/aranlisscnt leurs dents sans rr/a les pour l'économie, l'usage et leur apparence : cHcs sont indeslitidiOles et ne changent jamais de couleur, leur base élastique permet de les adapter, s a n s crochets n i p ivots , par dessus les racines 
les)>l-!.<i tcnsitlcs. V i n g t a n n é e s d e « « a c c è s toujours croissant attestent plus que toute autre réclame. — Guérison et cm:, illure des dents les p lus car iées . 
4inf»' * . Î S . I , E , 3 0 , r u e d e s J a r d i n s , 3 0 , L.IL.LE C o n s u l t a t i o n s t o n s l e s j o u r s d e U h e u r e s à m i d i e t d e » h e u r e s a 5 h e u r e s . L I L L E , 3 0 , r u e d e s J a r d i n s , 3 0 j L I L L E 1581 

Annonces Léga le s 
Klude de M' Kniile DL'VH.LIKK, 

avocat-agree,.!, me de l'Indus­
trie, à Tourcoing. 

D'un acte sous-seiigs privés, 
passé a Tourcoing, le vingt jan­
vier nul bail cent quatre-vingt-
seize, enregistré, a Tonrcoing.le 
vicgt-neat avril mime annôe, 
déposé aux G relies de la Justico 
de Paix du Canton-Sud, et du 
Tribunal do Commerce de Tour­
coing, le même jour. 

Il appert : 
Qu'entre M. MaximilieD STA-

QVBT, demeurant à Tourcoing, 
rue Carnol, précédemment à 
Bruxelles, rue do la l'uttene, ot 
une autre personne désignée au 
dit acte, il a été formé une so­
ciété ayant pour objet l'entre­
prise de la boulangerie et de la 
(.atisserio. 

Cetto société est en comman­
dite simple a l'égard de la per­
sonne dénommée au dit acte et 
en noua collectif au regard do 
M. STAiJL"ICT,géra;it responsable 
et seul tenu do tous les engage­
ments sociaux. 

LA raison et la signature so­
ciale sont : 

STAQUET&C 
La société a son siégea Tour­

coing, rne Carnot, dans la pâtis­
serie STAQIIKT et C". 

M. STAOUKr aura seul la ges­
tion et l'administration de la 
société et la signature sociale, 
sans pouvoir faire nsage de celte 
signature ponr d'antres affaires 
rjue celles de la société. 

Tons billets, lettres de cliansc 
et autres engagements devront 
ponr être valables et obliger la 
SOJtaté exprimer la cause pour 
laquelle lisseront souscrits et 
sans qu'il puisse élre contracté 
aucun emprunt ni donné aucun 
cautionnement sans le concours 
et la signature des deux associés. 
Les ducou verts cbez les ban­
quier.", n? pourront i;troconsidè­
res comme emprunts.Toutefois, 
les conventions relatives à l'ou­
verture les comptes devronlétre 
approuvées par les deux asso­
ciés. 

La société est contractée pour 
nenf années consécutives qui 
ont commencé <e vingt janvier 
mil b"ilcuot quatre-vingt-seize, 
pour finir le vingt janvier mi! 

neuf cent cinq, avec faculté 
pour chacune des parties de 
taire fin de société le vingt jan­
vier mil bmt cent quatre-vingt-
dix-sept, moyennant de se pré­
venir mutuellement un mois i 
l'avance et le vingt janvier mil 
neuf cent, moyennant par celle 
des parties qui voudra user de 
celte faculté de prévenir l'autre 
de son intention six mois à l'a­
vance et par écrit. 

Le capital est lixé à la somme 
de dix mille francs a apporter 
par l'associé commanditaire au 
furet a mesure des besoins de la 
société. 

En cas de décès du comman­
ditaire, sa veuve pourra conti­
nuer la dite société et la disso 
lution n'aura d'effet que six mois 
aprts le dtcès du commandi­
taire. 

Ba cas .-le décès de M. STA-
QUET, la société sera dissoute de 
plein droit. 

Kn aucun cas, même en casde 
décès d'un associé ou d'une 
épouse d'associé, il ne pourra 
être apposé aucun scellé sur les 
livres, papierŝ  marchandises et 
autres obj'its appartenant à la 
société ni aro-requis aucun in­
ventaire judiciaire el ce, quand 
même il y aurait parmi les liéri-
liersou ayaut-drousdes absents, 
des mineurs interdits ou antres 
incapables. 

Ka eus ds'dissolution de la 
société, l'&ssxaé-géraut en sera 
de plein (Jr ît le liquidateur et 
aura à cet ellet les pouvoirs les 
plus étendus sons la surveil­
lance du commanditaire eu de 
son représentant. 

Pour extn.it certifié conforme 
par legéranl, ' 

(Signé; : Misxlmilien STAQUET. 
6004d 

Immeubles à louer 
u n c r t U A louer belle maison, 
n â l o U I Î située tue de l'Aima. 
17S. à usage de boillangerie-patis-
scrie ou tout autre commerce, lover 
iWO fr. S'y adresser. 5/81 

chambres garnies au premier, avec 
balcon, à proximité du car a va­
peur, désire louera jeunes gens de 
bonne famille, avec ou sans pen­
sion, prix modéré, entrée particu­
lière. Prendre l'adresse au bureau 
du journal. »1789d 

A LOUER 

P u b l i c i t é é c o n o m i q u e : Cha> 
q n e m e n t i o n d ' a u * l i g n e de 
oe t a b l e a u s e p a l e v i n g t oen-
t i m e e ; s i x l e u r s : u n f ranc ; 
q u l n s e J o u r s : d e u x franc»; 
u n m o i s : t r o i s f r a n c s . Oe t a ­
b l e a u e s t p u b l i é d a n s l e s d e u z 
é d i t i o n s du « J o u r n a l de Rou-
b a t x » (soir e t m a t i n ) . 
App<irleineiit$yarni* oit non garnit 

Us, rue de U'i are. 

ehambrts. k, rue IJasse-Maiure. 
Apparttrttents, 16, rue Richelieu. 
Chambres garnies, r. de la Gare, Il 
Chambre garnie,*,r-Oeregnaucourt 
Chambres garnies, rue de Cassel, 45 
Chambres <jarniest9, boa\ev. Paris. 
Belle chambre garnie, 98, rue des 

Champs. 
Plusieurs chambres garnies, 96, rue 

Fosse aux-(.hènos. 
Belle chambre garnie, r. d'Isly. 

C E S S I O N S 
Etude de M« Charles THERY, 

notaire à Tourcoing. 

A C E D E R 
pour cause de décùs 

FONDS DE COMMERCE 
DE 

NOUVEAUTÉS 
très bien acbalandé 

exercé à Tourcoing, en plein 
rentre, depuis de nombreuses 
années et rapportant de beaux 
bénéllces, dont il sera justifie. 

S'adresser a M- THERY. no­
taire. il80i-5736 

ENSEIfillENT 
AOXPARESTS.Kij . 
Londres Barnes. Reçoit jeunes gens 
désirant apprendre l'anglais. Vie 
de famille. Stevens, directeur. 

4HW—960 

T FPA1IC Dame, possédant brevet 
l i L ^ U f l o supérieur et certificat 

bilité. Prendre l'adresse au bureau 
du journal et se présenter pour 
renseignements, le lundi, le mer­
credi, le vendredi.de 3 b.à 6 h. 

im im 

D E M A N D E S & O F F R E S 
D ' E M P L O I S 

faire laines, jeune asso­
cié pouvant disposer d'une centaine 
de mille francs.Discrétion absolue. 
Ecrire au bureau du journal, aux 
initiales J. R. P. «1734 

(tissus), bien in 
troJuite, désire s'adjoindre repré­
sentation de fabricants, article Itou-
baix. Ecrire, avec conditions, au 
bureau du journal, aux initiales 
A. K. C 5776-11811 

COMMANDITAIRE s
DoïnxespcT. 

pablespour faire la fabrication des 
tissus de Roubaix, robes et drape­
ries, ayant un peu de capitaux, 
désirent trouver commanduaire ou 
lils de famille comme associé. Som­
me demandée 150 a 100,1.00 francs. 
Affaire sérieuse. Ecrire art bureau 
du Journal de Roubaix, aux initia­
les C. H. J. D. 118x5 

courant de la 
partie-double, demande emploi.Ex­
cellentes références. Ecrire au bu­
reau du journal, aux initiales P. G. 

5901-418i» 

m i k f D T Î B I V D i t n au courant 
u U n r 1 ADIiL de la partie dou­
ble, demande emploi, lionnes réfé­
rences. Réponse 9, rued'Alsace.anx 
initiales Z. G. vies - i i s s s 

Une Compagnie Américaine 
demande un AUE.VT pour la région 
au courant des affaires d'huiles de 
graissage on connaissant le fonc­
tionnement des machines indus­
trielles. S'adresser à M. Bertrand 
Si, rue des Petites Ecuries, Paiis 

HUM 

mande 
une femme de chambre sérieuse, 
connaissant parfaitement la cou­
ture et le service de table et munie 
d'excellents certificats. Prendre l'a­
dresse au bureau du journal. 

5V76-M778 

.__Je par­
tie double, sérieux et muni dex-
cellentes références, demande place 
de comptable ou caissier. Réponse 
au bureau du journal, aux initia­
les T. P. 5018-H733 

vriers rotiers. S'ad. 12. 
rue Archiméde, Roubaix. — A la 
même adresse, a vendre 13 méca­
niques système Vincenzy.avee mou­
vement rails, etc., et un lot d'envi­
ron 150 mécaniques 400, système 
ordinaire 3839—11800 

.... bonconU-
maitre de préparation pour lllature 
laine peignée. Prendre l'adresse au 
bureau du journal. 50S3-H8 1 

«... sans enfants, possé­
dant de très bonnes références, de­
mande place de concierge, à Ron-
baix ou aux environs.— Ecrire an 
bureau du journal, aux initiales 
H. B. C. 96985— W71S 

DIRECTEUR DE FILATURE 
de laines peignées, ûgè de 40 ans, 
peuvant s'occuper spécialement de 
la conduite des machines de prépa­
ration, renvidenrs, coutiuus A nier 
et A retordre, dévidage, etc., etc., 
demande place. Ecrire au bureau 
du journal, aux initales A.H. 

5385—*I768 

wmmmem 

AVIS DIVERÏ 
DUÎ?T Par homme sérieux et hon-
m i i l céte. Emprunt de «00.000 
fr. est demande (taux 4 0|0), pour 
l'extension d'une affaire, part de 
bénéllces a débattre. Plus de lu 
moitié de la somme garantie par 
immeubles. Réponse au bureau du 
journal, aux initiales N. S. I. n° 61. 

5»7»—41791 

VOULEZ-VOUS 
DES 

BONS VINS garantis purs 
des BONS CRUS de la Gironde 

Adressez-vous à M. Emile ODES, 
a « 'as t i l lon , prés Salnt-Emiliou 
(Gironde). — Expéditions directes 
du vigneron au consommateur. 

P r i x t r è s m o d é r é s . 
Envoi d'ec/ianli/lont sur demande 

5ti»— 418*1 

A L'OCCASION DES FÊTES 
FAITES VOS ACHATS 

AU DÉTAIL CENTRAL 
des VINS et SPIRITUEUX 

1 0 l l i r i t m l e K a e « 0 4 

ROUBAIX 
C'est le plus joli, le plus coquet, 

le mieux approvisionné et vendant 

le meilleur marché. 
FORTES REMISES 

Allez-y... YODS y retournerez 

(•Mis; 
potagères 
fourragères, 
'de (leurs, de 

mes cultures. Ancienne mai­
son liKLEniF.. fondée eu 
1829. La plus forte, la mieux 
assortie de toute la région. 

F. MONTAIGNE -QUÊTU 
Horticul leur, Grainier 

Botaniste de Ire classe 
5, Rne des Sept-Agaches, S 

LILLE 
Entre le Théâtre et la 

GrandTlace 
Envoi franco catalogues 

CDU GÀZÛE ROUBAIX 
POUR L'ÉCLAIRAG B 

le cnaullage et la Force motrice 

BAISSE OE PRIX 

S o i f » t e d ' a m m o n i a q u e pour 
migrais, garanti contenant '»o a 
'il o/O d ' a z o t e , 2 5 f r . les 100 
kilops. Par quantité supérieure à 
1,000 kiloKs le prix est réduit à 3 4 
f r a n c s . Paiement comptant. 

C e n d r e » d e c o t e pour caiori-
fér«i ,30 c e n t i m e * l'hectolitre. 

C e n d r e s pour fabrication du 
mortier atalléesdejardin l O c e n -
tlmesl'nectolitre. 

M â c h e f e r s de 1" qualité : le 
chariot à 1 chevaux, 1,00 ; à 1 che­
val, 0,80. 

S'adresMr rue d«Tourcoing,5S,A 
Houbaix. SUA l'Usine A l iai «e 
Croix. 9*»00-10035 

46-48, Grande-Place, 46-48 
L I L L E 

MAISON 

Alfred DODTRELON 
S p é c i a l i t é 

POUR 

MARIAGES Joaillerie 
B i j o u t e r i e 

O R F È V R E R I E 
HORLOGERIE 

Articles pr ire COMMUNION 

46-48, Grande-Place, 46-48 

Le Gaz à la portée de tous 
La Compagnie du Gaz de Roubaix met â la disposi­

tion dupublic, comme cela se fait d Lille, des compteurs 
d p a i e m e n t p r é a l a b l e jvo«r la vente du gaz au dé­
tail; ces compteur* permettent d'obtenir, à tout instant, 
du gaz au moyen d! une pièce de I O c e n t (Voir les cir-
pulaires). Dans ce prix, pour lequel on obtient 3 3 3 
l i t r e s de gaz, est comprise la location du branchement, 
eu compteur, de la tuyauterie et des appareils; moyen­
nant ce prix le placement des compteurs et de la dis­
tribution du gaz se fera donc sans frais. 90790 

Arrête l e s d i a r r h é e s i n f a n ­
tiles. Act ive l a d i g e s t i o n . 
Guérit l e s r h u m a t i s m e s . 
En rente: PoanMciee k Droguerie». 

P I A N O S 

fiAVBAl 
Membre du jury , hors c o n c o u r s , irranile mé­

dail le d'or Paris 1889. — Dépôt à Lille, ? ter , rue 
d e Houbaix. — Piano à queue a la disposition des sociétés 
de mustque. — Envoi /" du catalogue illustré sur demande. 

B.URRED'OO.TCAMP garanti pur 

à 3,20 le kilo g 
MAISON CKDTRALK OS LA LATTEHM O'OOSTCAMP 

A ROUBAIX, BUB DU BOIS, 13 
— S T J C O T J U S A. L, B S — Rasdn Bon, IK 

Basa*riBdtutrl . i; 
.--Hioaix. i.v 

hnePierre-do-Koubaix. 3$; 
Ruedel'Gneule, 138: 
RnedeTonrcoinu,155 
KueduTil e;iU37et!39. 
BonlPTarddeStrasDoor,,'. •**'<: 
Rue d'Alsace, «t. 
Rue du r,ollés:e. 71 b:s. 
nue de la rlalle. 9 : 
Rue Notre-Dame.il, 
Rne de Lille, 107. 
Ruede la Chaussée,* 
RueDecrème. 37, 
Rue rurirot, «8; 
Rue duLi' ntenaiit-Casleliiu, 
Place de lu Gare, 11»; 
lirande-Ri.e, 35. 
Rue du rssM « 
Ruede Déthune.31. 
Rue de Nantes, 88 

A. T O T j a O O I N ' î 
Rue de l'iiôtel-de-Ville. J0; 
Rue de Uaod, 91 : 
Rue du Tilleul, i l . 

A . O S I O X X 
Bpicerie du Tonneau d'Or k 

la Croix-Blanche, 
ledela Oarn^nezvl.riurm^r 
A . W A T T R - a i , 0 3 

Salerobier-tiollebOi'iT, r Garant 
A l .vft-le/ .- l .a.inov 

Wallays, rue du Bois. 
A. £.IX*XVB 

Rue Ësuuermoise. 18, 
\ BOI'l.<»tiMK-AI<H-nK!t 

Rue de la Lampe, 33. 
A . O A X < A Z S 

Rue Latavette. 68 : 
Rue des Boucheries, . 

A BKHCIi-SUU-MKU 
Gu épie modèle, pi. del'g^l 

BEURRE SALE are? mention 
, pour la cuisine, O fr. 
el, au prix de O 

++*••••••••••••••••••••••••»»•••••• 

|Comptabilité < LA RECTITUDE »| 
• Trois (frauda diplômes d'honneur, • 
• Va premier grand prix 
Î T r o i s médail le» d'or. Trois médai l les argent e lT 

: bronze. Z 
Deux fols b o n concours aux d iverses e x p o s i t i o n s * 

£ 6,000 installations i forfait par ses agents et lui-même. T 

: Références contre demandes affranchies en s'adressant i * 
l'auteur, M. J. BADOUX, 36, boulevard dn Temple. A rtms,* 

•uni envoie sa brochure contre i fr. 50 en timbres-poste*; 
•reçus. Ï057Î* 
; • • • « • • » • • • • • • • * • • • • * • • • • • • • • • • • • » i 

Régénérateur Cresson dn Nord. Nouvel Apéritif 
Cette liqueur, faite à ba>e de cresson et de salsepareille, plantes 

ameres. possédant des propriétés excellentes pour combattre les maux 
d'estomac, et les différents malaises qui eu sont la conséquence, ob­

t i e n t de plus 
| DÉPOTS : 

plus de voene. 
. & Roubaix. cbei Si. Meaux-Delemotte, 69, rue de Tourcoing 
- a Tourcoing, chez M. Samarcq-Joveniaux, 9, r. du Midi. 1030 

T a r t i n - H n r n f t ' s * N * Istprisnuri- dn Journal é* Rouhaim. ~ 4' rw HVBQUX, rtw Nante 

extn.it
vendredi.de

